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tes les troupes qui se trouvaient sur la rive droite du Wid, l'ordre
de s'elancer immediatement ä l'attaque. J'ordonnai de meme ä la
brigade de la 16° division d'infanterie avec trois batteries, ainsi
qu'aux 10c et lle bataillons de chasseurs, qui n'ötaient pas encore
arrives au village de Grivitza, de suivre la rive gauche du Wid, de
se placer sous les ordres du general Skobelew, et de soutenir les

troupes du general Ganjecki.
Vers midi Sa Majeste arriva ä la redoute de l'Empereur, entre

le village de Radischewo et le chemin creux de Tutschenica.
L'empereur ordonna ä nos troupes de se porter en avant et assista de
ce point au combat de mousquelerie et d'artillerie qui eut lieu
sur la rive gauche du Wid. (A suivre.)

Changements apportös aux fusils suisses ä repetition.
Dans les derniers jours de l'annöe 1878 une ordonnance födörale encore

en ölaboration doil avoir döcidö l'inlroduction du sabre-baionnelte pour
le fusil el la carabine Vetterli ä la place de la baionnette actuelle.

D'apres cette ordonnance, dit le Teil, le fusil ä röpötition modöle 1878
a un poids normal sans le sabre-baionnelie de 4 k. 600 soit 100 grammes
de moins que le modele de 1871.

Le sabre-baionnette pöse 560 grammes. La bai'onnette pesait 300 grammes.

Le plus grand changement est l'adoption d'un sabre-baionnette en
lieu et place de la ba'ionnelte actuelle. Döjä avant l'adoption du modöle
1869, le maintien de la ba'ionnelte ful vivement attaquö dans des petitions

et des rapports faits par des sociötös mililaires, demandant l'adoption
d'un sabre-baionnette ; mais la commission passa outre et conserva

la baionnette. Le sabre et le yatagan furent dejä souvent employös en
Suisse; ainsi, le couteau de chasse des carabiniers il y a une trentaine
d'annöes et, en 1864, le yatagan qui accompagnait la carabine adoptöe
celte annöe-lä.

Si, dans.ce temps lä, celte arme ne satisfaisait pas, la raison en ötait,
en premier lieu, k son poids considörable, (760 k 800 grammes) et ä son
mode döfectueux d'attache avec le fusil qui dörivail difßcilement ä la
tension latörale et surlout k la difficulte de charger par la bouche quand
le yatagan ölait au bout du canon ; les hommes risquaient de se blesser.

Avec le chargement par la culasse, ce döfaut capilal a disparu ; la
valeur de la baionnette pour des armes k repötition est encore moins
considerable que pour les armes simples. Quanl au poids, k la forme el au
mode d'allache, on peut faire facilement droit aux exigences techniques
et militaires. De loules les blessures constatees dans la guerre de la Sö-
cession, (1861-65) il n'y en a eu que le 3 pour 100 imputable k la baionnette

et ä la lance et dans la chaude journee de Gravelotte (18 aoüt 1870),
le chiö're des blessures faites k l'arme blanche ne compte que le 1 pour
100 du chiffre total.

Le (i on cherche un vis-ä-vis pour la baionnette » a complötement perdu
de son attrait et, depuis l'inlroduction du chargement par la culasse, l'effet
principal s'oblient, meme dans le combat rapprochö, par le lir, surtout
pour les armes k repötition. Le sabre-baionnette plantö au bout de l'arme
ne sert que pour le combal rapprochö et est organisö de maniere k ötre
vile fixö sans que cette apparence exige trop d'attention. Dans de semblables

conditions, la baionnette ne peut plus exister, et le fusil-lance doit-
ötre, ainsi que d'autres restes du temps des harnois de guerre, considörö
comme un eogin ayant fini sa carriere.

Le sabre-baionnette une fois au bout du fusil, n'empöche pas le fusil de
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servir d'arme de jet et l'augmentation de poids est largement compensöe
par ses propriötös comme arme ä laillant et comme excellente arme de
main, tout en pouvant rendre au fantassin de grands Services corame
outil pour se frayer passage dans lesfourrös, ölablir des ahris, fendre du
bois, etc.

Si les difförentes modifications apportöes au fusil suisse ä röpötition ont
döjä beaucoup amöliorö cette arme, le changement d'ordonnance de 1878
sera partout saluö avec satisfaction, car il augmentera la confiance du Soldat

suisse dans son arme.

Rapports d'effectifs de fin drannee.
Le Döpartement militaire suisse a adresse, en date du 16 döcembre

1878, aux autorites mililaires des cantons et aux teneurs des contröles
militaires la circulaire ci-aprös :

A teneur des ordonnances du Conseil födöral, le passage en landwehr
des hommes incorporös dans l'ölite, ainsi que la sortie de landwehr, ont
ötö fixös au 31 döcembre de chaque annöe, en sorte que les conlröles
militaires doivent ötre öpurös et bouclös pour cetle öpoque.

En consöquence, et pour donner d'une part le lemps nöcessaire ä

l'ötablissement des rapports exigös par l'ordonnance du 31 mars 1875 et afin,
d'autre part, de pouvoir utiliser ces rapports pour celui de gestion du
Conseil födöral pendant l'annöe 1878 et dans le but enfin de rögler d'une
maniöre uniforme cette branche importante du service d'administration
et de fixer exaetement l'effectif röel de l'armöe, nous avons ordonnö ce
qui suit :

I. Extrait des contröles matricules.
Les Autoritös militaires cantonales pourvoiront ä ce que tous les

commandants d'arrondissement pröcödent, aprös avoir öpurö les coutröles
au 31 döcembre 1878, k un recensement de la population masculine ins-
crite dans les contröles matricules de l'arrondissement de recrutement et
astreinte au service par son äge, et ä ce que le rösultat en soit portö dans
le formulaire ci-joint.

Les rapports des commandants d'arrondisssement doivenl ötre transmis
au plus tard jusqu'au 1er fevrier 1879, ä l'Autorilö militaire cantonale qui,
ä son tour, proeödera k une röcapitulation gönörale pour lout le canton
el la transmettra au Döpartemenl mililaire suisse, avec les rapports des
commandants d'arrondissement, jusqu'au 15 fövrier meme annöe.

II. Extrait des contröles de corps.
Les extraits de contröles de corps, c'est-ä-dire les rapports sur

l'effectif des conlröles, söparös pour l'ölite et la landwehr, doivent ötre
fournis :

a) Par les Autoritös militaires cantonales, savoir aussi bien :

1. Pour les corps de troupes caülonaux que
2. Pour les militaires appartenant k un corps de Iroupes födörales.

b) Par tous les teneurs de contröles de corps (§11 de l'ordonnance du
31 mars 1875).

Ad. al Les rapports sur l'effectif des conlröles, ötablis par les autoritös
militaires cantonales, doivent etre adressös directement au Döpartement
militaire suisse, au plus tard jusqu'au 1er fevrier 1879. Ces rapports ser-
viront ä comparer ceux qui seront transmis par les teneurs de contröle
et ä controler la commuDication des mutations (§ 12 de l'ordonnance du
31 mars 1875).

Ad. b) Les teneurs de contröle transmettront leurs rapports, dans les
dölais prescrits, aux supörieurs militaires suivants, dans l'ordre oü ils
sont indiquös de gauche ä droite.
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